
DE MONTRÉAL 387

L’HISTOIRE D’UNE VOCATION

On annonçait, il y a quelques semaines, la mort du bien re
gretté P. Desurmont, supérieur général des Rédemptoristes. 
Voici un fait auquel on a attribué sa vocation religieuse :

C’était le temps des vacances ; le jeune Desurmont, avec plu
sieurs condisciples, dignes de lui, était allô faire une excursion 
en Belgique.

Or, à Bruges, passant devant une chapslle, 11 eut l’idée d’y 
entrer pour assister à la messe. Un prêtre était à l’autel, re
marquable par sa haute stature, mais plus encore par le 
recueillement qui le dominait tout entier. Oh I qu’il était pro
fondément pénétré, ce prêtre géant 1 Aussi, le collégien en va
cances crut voir un saint, et il ne put se retenir de dire, en sor
tant, à une religieuse : « Mais quel est donc ce prêtre qui dit si 
« bien la messe ? — C’est, répondit la Sœur, c’est un Rêdempto- 
» riste, leur supérieur, un saint, c’est le Père Passerai. »

Ce fut décidé ; Desurmont se donnerait à ce prêtre dont la 
religion intense l’avait vaincu. Il se présenta, et fut reçu. On 
ne se demandera plus où le R. P. Desurmont avait appris lui- 
même à si bien dire sa messe ; on le sait maintenant.

L’QRDO

rrasjS’ORÜO de l’année 1899, pour la province ecclésiastique 
il de Montréa*i va paraître ces jours-ci.
!c*aS On a fait subir à cette publication plusieurs chan
gements de détail, qui Seront appréciés par le clergé.

Toutes les indications moins nécessaires parce qu’elles sont 
consignées dans le bréviaire, ont été soigneusement élaguées; 
les notes sont imprimées en petit texte ; la couleur du jour et 
le rite de l’office sont marqués en caractères gras ; le supplé
ment a été retrr nché, et les offices particuliers à chaque diocèse 
se trouvent dans le corps de l’Ordo, à la suite de l'office com
mun ; la liste des paroisses du diocèse de Montréal, celle


